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 L’offre en produits agricoles notamment les céréales a augmenté du fait de la présence des nouvelles récoltes 
dans toutes les régions suivies par le PSA d’AGUISSA avec une tendance générale des prix à la baisse. Sur 
plusieurs marchés, on a constaté d’importants achats de maïs pour la constitution de stocks destinés aux 
ventes ultérieures.  
Les principaux flux commerciaux transfrontaliers de céréales qui s’opèrent avec le Mali voisin constitués 
d’importations de mil et de sorgho sont aussi caractérisés par des baisses de prix en raison de l’abondance de 
ces céréales.  
 
A Kankan, on constate une bonne disponibilité de tous les produits ; l’achat et le stockage de grandes 

quantités de maïs par des grossistes ont entrainé, en certains points, une hausse légère du prix de ce produit.  

Le sorgho, abondant sur le marché, a un rythme d’écoulement lent du fait qu’il ne rentre pas 

fondamentalement la ration alimentaire quotidiennes des ménages. L’igname en provenance du Mali qui était 

présent sur le marché le mois dernier a été remplacé par l’igname locale au cours de ce mois ; il est à souligner 

que c’est l’igname locale qui est la préférence des consommateurs. Les quantités stockées dans les grands 

magasins de la ville sont respectivement les suivantes :  riz local étuvé : 15 000 tonnes ; igname : 27 000 

tonnes ; banane plantain : 7 000 tonnes ; manioc sec : 11 000 tonnes. 

A Siguiri, les circuits d’approvisionnement à partir des marchés de collecte et de distribution (Djélibakoro) ont 

bien fonctionné pour la plupart des produits (céréales, tubercules et autres produits frais (arachide, légumes). 

De quantités de   fonio guinéen ont transité par Kouremalé, agglomération frontalière, pour être exportées au 

Mali. Le bon état de la route internationale Kankan-Bamako plaide en faveur de ce circuit pour le fonio et pour 

d’autres produits par comparaison à Conakry, autre grand centre de consommation difficilement accessible à 

cause de l’état défectueux de la nationale Kankan-Conakry. Le stock du riz étuvé local dans les plus grands 

magasins de gros est estimé à 1 100 tonnes.  

A Mandiana, en plus de l’approvisionnement suffisant du marché en riz étuvé local et en igname par le centre 

urbain de Kankan et par les marchés ruraux de collecte de Sabadou Baranama et Missamana, on observe une 

forte disponibilité de courges généralement destinés vers Conakry en transitant par Kankan. Cependant, la 

demande des produits céréaliers des commerçants auprès des producteurs s’est tassée en raison des grandes 

disponibilités sur le marché. Habituellement il n’y a pas de rétention de stocks de riz dans les magasins de 

Mandiana car ces stocks sont dirigés rapidement sur Kankan ou vers les zones minières. Mais ce mois, on a 

constaté des stocks en magasin estimés à environ 1 000 tonnes provenant des zones de production rurales en 

raison de la mise en marché des restes des récoltes de la dernière campagne et des nouvelles récoltes. 

A Kouroussa, les disponibilités en riz et maïs ont été renforcées par des stocks provenant des marchés ruraux 

(Banfèlè, Douako, Kaboukaria etc..) et des stocks venus des régions de Faranah et de Kankan. Ces mêmes 

marchés ont ravitaillé Kouroussa pour la plupart des autres produits suivis créant ainsi leur bonne 

disponibilité. Les stocks de proximité de riz local enregistrés dans les principaux magasins sont estimés à 3 200 

tonnes.  

SIM AGUISSA 

Point sur la situation alimentaire en Guinée (PSA) 
Mensuel d’information sur les prix des produits agricoles 

 

 

 

 

Octobre 2019 

N°45 

Les guinéens peuvent nourrir la Guinée 

S y s t è m e  d ’ I n f o r m a t i o n  s u r  l e s  M a r c h é s  

Faits marquants 



 
 
 
A Kérouané, on constate un bon approvisionnement du marché ; les prix des produits céréaliers notamment le 

fonio, le riz étuvé local et le maïs ont baissé en raison d’une bonne présence des nouvelles récoltes en 

provenance des marchés hebdomadaires. D’autres produits (la courge, le maïs, l’arachide, la patate douce, le 

niébé) proviennent également de ces marchés ruraux et, pour la plupart, sont destinés à Siguiri, grand centre 

de consommation chroniquement déficitaire pour ces produits. Les stocks de riz local étuvé dans les magasins 

s’élèvent à 1 850 tonnes, ce qui représente une bonne croissance par rapport à la situation du mois précèdent. 

A Beyla, on enregistre un excellent approvisionnement du marché pour tous les produits agricoles et un 

important transfert pour des quantités relativement élevées du fonio et du riz étuvé local vers d’autres 

Kankan, Siguiri. Ce transfert s’effectue toujours dans des conditions difficiles à cause du mauvais état des 

routes. L’offre du fonio a été particulièrement importante sur le marché créant d’importants stocks en raison 

d’une relative saturation des marchés destinataires notamment Kankan, Siguiri, Mandiana à cause de la 

concurrence des marchés ruraux plus proches. On estime la quantité des stocks de riz local étuvé dans les 

grands magasins de la ville à 10 200 tonnes. 

A Kissidougou, les prix sont en baisse par rapport au mois passé notamment pour le riz étuvé local, la banane 

plantain et l’igname. On note aussi une bonne disponibilité des autres produits avec comme effet la baisse ou 

la stabilité des prix. Les marchés ruraux et le marché urbain de Gueckédou ont participé activement à 

l’approvisionnement de Kissidougou en plus des circuits habituels d’approvisionnement ; c’est le cas 

notamment pour le maïs jaune et le mil. La quantité de riz local étuvé stockée dans les 10 plus grands 

magasins de la ville et dans les zones production est d’environ 27 000 tonnes. 

A Guéckédou, l’écoulement sur le marché du riz étuvé local se poursuit à un rythme modéré à cause de 

l'abondance de l’offre face à une demande locale assagie. L’offre potentielle est également importante à cause 

d’importants stocks de la nouvelle récolte dans les greniers des villages ou sur les champs rizicoles. On estime 

la quantité des stocks de riz local étuvé dans les plus grands magasins de la ville à 45 000 tonnes. Les 

importantes quantités du riz paddy dans les plaines n’ont pas été chiffrées. On note également sur le marché 

l’apparition de la nouvelle récolte de fonio en provenance de Kissidougou et une bonne disponibilité des 

autres produits. 

 A Faranah, Les prix du riz étuvé local, du maïs jaune, du mil, du fonio, et du sorgho sont restés stables par 

rapport au mois précédent. Le manioc sec a enregistré une hausse.  Les stocks de transit du riz étuvé local dans 

les magasins de gros sont estimés à 1 250 tonnes. Cependant les commerçants restent rassurés en raison de la 

présence d’importants stocks de riz et d’autres produits dans les zones de production. 

 A Dabola, ce mois a été marqué par une baisse des prix du riz étuvé local et importé et du fonio suite à une 

bonne disponibilité de l’offre pour ces produits tandis que le mil, la banane plantain et le manioc sec sont 

restés inchangés par rapport au mois précédent. L’igname a été absent sur le marché à cause du non 

approvisionnement du marché par les commerçants.  

 

 

 

 

 

 

 



 
 
 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Remarque : le marché le plus cher en riz étuvé local reste toujours le marché de Kouroussa ; le moins cher est 

Beyla. 

Différentiels de prix par rapport au mois de Septembre 2019 

 Kankan : on observe une hausse de 33% et de 38% pour le maïs jaune et le mil ; il y a une baisse de 

16% pour le riz étuvé importé, 50% pour le sorgho, 19% pour l’igname et 6% pour le manioc sec ; on 

note la stabilité des prix au niveau du riz étuvé local, du fonio et de la banane plantain. Comparés à la 

même période de l’année précédente, les prix sont à la hausse de 4% pour le riz étuvé importé, 40% 

pour la banane plantain et 33% pour le manioc sec ; il y a une baisse de 11% pour le riz étuvé local, 

33% pour le fonio, 50% pour le maïs jaune et 20% pour l’igname. 

 Siguiri : on enregistre une baisse de 20% pour le maïs jaune, 19% pour le mil, 7% pour le sorgho et 5% 

pour le manioc sec ; on observe une hausse de 3% pour le riz étuvé local et importé, 6% pour le fonio 

et 13% pour l’igname et il y a une stabilité pour la banane plantain 

 Comparés à la même période de l’année précédente, les prix sont à la hausse de 10% pour le riz 

étuvé importé, 60% pour la banane plantain ; on observe une baisse de 8% pour le riz étuvé local, 15% 

pour le fonio, 20% pour le maïs jaune, 23% pour le mil et 10% pour le manioc sec. 

              Produits 
 
Marchés 

Riz étuvé 
local 

Riz étuvé 
importé 

Fonio Maïs 
jaune 

Mil Sorgho Banane 
plantain 

Igname Manioc 
sec 

Kankan 6 250 5 700 5 000 2 000 5 500 3 000 7 000 6 500 3 750 

Siguiri 6 000 6 000 8 500 2 000 5 000 2 800 8 000 6 800 3 600 

Mandiana 6 500 6 000 7 000 2 000 5 000 4 500 10 000 7 500 3 000 

Kouroussa 8 000 6 500 10 000 3 000 5 000 5 000 12 000 8 000 - 

Kérouané 5 000 5 500 5 500 3 000 2 000 - 5 000 6 000 3000 

Beyla 3500  5200 2 600 2 500 2 000 3 000 10 000 - 2 600 

Kissidougou 5 500 6 200 4 500 1 800 7 000 3 000 5000 9 000 5 500 

Guéckédou 5 000 5 400 8 500 2 500 2 500 5 500 6 500 10 000 3 000 

Faranah 5 500 5 800 5 000 2 000 5 000 - 6 000 - 3 500 

Dabola 6 500 5 500 5 000 6 000 5 500 5000 8 000 ND 4 000 

Prix aux consommateurs (FG/Kg) 
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 Mandiana : on enregistre une hausse de 150% pour le mil, 17% pour le fonio, 33% pour le maïs, 20% 

pour le manioc sec ; on note une baisse de 10% pour le sorgho, 25% pour l’igname ; il y a une stabilité 

au niveau du riz étuvé local et importé et de la banane plantain. Comparés au mois d’août de l’année 

précédente, on observe une baisse des prix de 7% pour le riz étuvé local, 18% pour le fonio, 29% pour 

le mil et 17% pour l’igname ; une hausse de 54% pour la banane plantain, 125% pour le sorgho et 

stabilité du riz local importé, de maïs et de manioc sec. 

 Kérouané : On note une baisse de 5% pour le riz étuvé local, 50% pour la banane plantain et 14% pour 

l’igname ; il y a une hausse de 10% pour le fonio, 50% pour le maïs jaune et pour le manioc sec ; on 

note une stabilité au niveau du riz étuvé importé. Comparés à la même période que l’année 

précédente, les prix sont stables au niveau du riz étuvé local, du maïs jaune et de la banane plantain ; 

il y a une baisse de 15% pour le riz étuvé importé, 40% pour l’igname ; on enregistre une hausse de 

10% pour le fonio, 50% pour le manioc sec ; apparition du mil et le sorgho sont non disponibles. 

 Beyla : On observe une stabilité des prix au niveau du mil, de la banane plantain et du manioc sec ; 

une baisse 13% pour le fonio et, de 22% et de 20% pour le riz étuvé local et importé et une hausse de 

25% pour le maïs jaune, 45% pour le sorgho. Comparés à la même période de l’année précédente, 

on enregistre une baisse de 30% et de 13% pour le riz étuvé local et importé et 35% pour le fonio, 

une hausse de 25% pour le maïs jaune, 150% pour la banane plantain et 108% pour le manioc sec. 

 Kouroussa : On observe une hausse de 20% de la banane plantain ; une baisse de 17% pour le mil et 

le sorgho, 6% pour le riz étuvé local, 9% pour le fonio, 20% pour l’igname et une stabilité des prix au 

niveau du maïs jaune et le riz étuvé importé. Comparés à la même période de l’année précédente, 

on enregistre une hausse de 14% pour le riz étuvé local, 5% pour le fonio, 67% pour le sorgho et 

100% pour la banane plantain ; une baisse de 20% pour l’igname et 29% pour le mil et une stabilité 

au niveau du riz étuvé importé et maïs jaune. 

 Kissidougou : on note une baisse de 8% pour le riz étuvé local 9% pour la banane plantain et 21% 

pour l’igname ; il y a une hausse de 13% pour le fonio et 200% pour le manioc sec et on enregistre 

une stabilité au niveau du riz étuvé importé, du maïs jaune, du mil et du sorgho. Comparés à la 

même période de l’année précédente, les prix sont à la baisse de 25% pour le fonio, 28% pour le 

maïs jaune, 10% pour l’igname ; on enregistre une hausse de 3% pour le riz étuvé importé, 27% pour 

le mil, 120% pour le manioc sec et il y a une stabilité au niveau du riz étuvé local, du sorgho et de la 

banane plantain. 

 Guéckédou : On constate une hausse de 67% pour le manioc sec et 35% pour la banane plantain, une 

baisse de 17% pour le riz étuvé local et le mil, 15% pour le fonio, 21% pour le sorgho et 9% pour 

l’igname et une stabilité des prix au niveau du riz étuvé importé et du maïs jaune. Comparés à la 

même période de l’année précédente, les prix sont à la baisse de 9% pour le riz étuvé local, 10% 

pour le riz étuvé importé et 55% pour le mil, une baisse 42% pour le fonio, 67% pour le sorgho, 30% 

pour la banane plantain et 20% pour le manioc sec. Une stabilité de l’igname te du maïs jaune. 

 Faranah : sur le marché de Faranah, les prix des produits sont à la baisse de 8% et 6%   pour le riz 

étuvé local et importé, 8% pour le fonio, 17% pour le mil, 13% pour le manioc sec et 50% pour le maïs 

jaune à la hausse de 9% pour la banane plantain. Par rapport à la même période de l’année 

précédente, il n’y a pas de comparaison possible puisque ce marché vient d’être ajouté à la liste des 

marchés suivis par le PSA d’AGUISSA.  

 Dabola : on note stabilité au niveau des prix du riz étuvé local et importé ; une hausse de 100% pour 

maïs jaune, 10%pour le mil et 33% pour la banane plantain ; une baisse de 17% pour le fonio et 9% 

pour le sorgho et, une apparition du manioc sec.  

 

 

 



 
 
 

 

 La région de Haute Guinée 

La situation alimentaire de la région est satisfaisante au cours de ce mois ; cela se traduit par une 

disponibilité des céréales, des fruits et des tubercules même si les prix de certains produits sont élevés 

pour les consommateurs. Il faut signaler une bonne présence du riz importé ordinaire qui renforce 

davantage les stocks locaux. 

 La région forestière 
En région forestière, la situation alimentaire est satisfaisante en raison de la bonne disponibilité d’une 

grande partie des produits qui rentrent dans la consommation des ménages. Dans les zones rurales, 

les stocks alimentaires sont renforcés par les nouvelles récoltes et la vente des tubercules (igname et 

patate douce) constituent une source de revenu pour de nombreux paysans. 

 
 

 Du 1er au 14 octobre 2019, la section commercialisation et prix d’AGUISSA a effectué une mission de 

terrain dans les préfectures de Beyla, Kérouané, Macenta, Guéckédou et Kissidougou pour une prise 

de contact avec les correspondants SIM et relais mis en place par AGUISSA dans le cadre du projet 

« Nous Sommes la Solution (NSS) ». Le but de cette mission était de discuter des modalités pour la 

production d’un bulletin mensuel d’informations sur les marchés des produits maraichers. Cette 

mission également travailler avec les correspondants SIM pour une meilleure connaissance des 

capacités de stockage de céréales dans les localités visitées. Elle a enfin rencontré les commerçants 

céréaliers dans la perspective de la relance des activités du Comité Interprofessionnel des Céréaliers 

de Guinée. 

 Le 04 octobre 2019 s’est tenue au siège de la Fédération des Unions Maraichères de la Haute Guinée 

(FUMA/HG) une rencontre d’échange entre AGUISSA et la FUMA/HG sur le sujet de mise en place 

possible d’un bulletin maraicher.   

    Le 26 octobre 2019 au siège sociale d’AGUISSA, se sont tenues deux activités à savoir :  

 La mini bourse des produits agricoles transformés qui a regroupé des femmes 

transformatrices et des commerçants venus de Kankan, Siguiri et Faranah. Les autorités 

communales de Kintinian ont été les invités officiels à cette manifestation en raison des 

perspectives de collaboration entre cette commune et l’ONG AGUISSA. 

 La rencontre des représentants des associations membres du CIC-Guinée dont le but était de 

redynamiser les activités du CIC-G et de l’élargir à d’autres acteurs céréaliers du pays non-

membres des réseaux d’AGUISSA. L’ONG Maison Guinéenne de l’entrepreneur (MGE) a 

participé à cette réunion pour partager son expérience de l’interprofession en Guinée 

maritime sur le riz « bouramalé » et en Guinée forestière sur le café de Ziama avec les acteurs 

céréaliers du réseau d’AGUISSA.  
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Pour les remarques, suggestions et observations, bien vouloir s’adresser à l’équipe d’analystes d’AGUISSA aux 

adresses suivantes :  

aguissa-guinee@afriqueverte.net       Tel : +224 628 29 39 48 

bnmagass@gmail.com            Tel : +224 624 50 50 75 
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